
Réserve de Val d'Escreins. Le val d'Escreins était habité l'été,
mais le village a complétement brûlé en 1916.

Vars a été, après 1945, l’un des premiers villages 
de la région à voir son destin modifié par le ski de 
station (conçu en 1937 et lancé dès 1960).
Entre 1968 et 1982, Vars a plus que doublé sa 
population. Il y a aujourd'hui 2265 résidences 
secondaires et 950 habitants.
Ses quatre hameaux‑: Saint Marcellin, Sainte 
Marie, Sainte Catherine et, le plus récent, les 
Claux, échelonnés entre 1600 et 1850 mètres, 
accueillent chaque année plus de 15‑000 tou‑
ristes hébergés. Les pistes (120 km.) sont belles, 
reliées avec Risoul (30 remontées mécaniques et 
6000 hectares de domaine skiable).
Dès 1957, Vars créait une réserve de nature, au Val 
d’Escreins, sur les 2/3 de son territoire, rattachée, 
depuis, au parc naturel du Queyras. Préparée 
par des scientifiques, les professeurs Molinier et 
Lavagne, aidée par l’Etat, cette réserve de faune 
et de flore lancée par son maire, François Benard, 
comporte un sentier botanique et un chalet‑
laboratoire, à l'entrée, au pont de Vars. Au cœur 
de la réserve, à la Basse Rua, une chapelle, refaite 
en 1980, et un refuge‑; on peut y passer la nuit. 

La réserve est ouverte au public, l'été (30‑000 
visiteurs). Parking payant‑; guides botanistes.

Dès le XIème siècle, la route de Vars était fréquen‑
tée et, autour d’un château fort (au‑dessus de St‑
Marcellin), les villages se développèrent.
1515‑: François ler fait passer son armée à Vars et 
au col de Larche.
1591‑: Lesdiguières, chef des protestants du 
Dauphiné, bat à Vars le Duc de Savoie. Les pro‑
testants s’y installent mais, après la révocation 
de l’Edit de Nantes (1685), c’est de nouveau la 
persécution (d’où le nom des Claux: “claustrés” et 
des Escondus: bois des cachés).
1744‑: Les armées espagnoles, alliées des fran‑
çais, passent (et ravagent) la vallée.
1831‑: 1016 habitants.
1896‑: 726 habitants.
1958‑: 220 habitants, 7 enfants scolarisés.
1982‑: 917 habitants, 100 enfants scolarisés dans 
le primaire, 35 dans le secondaire.

FÊTES:
‑ Juillet: pélerinage à la Font‑Sancte.
‑ Juillet: les “6 jours cyclotouristes de Vars”.
‑ 12 août: “fête de Vars au fil du temps"
‑ A l'automne: fêtes des hameaux Ste Catherine, St Marcellin

VARS

LIVRE: “Dans les sillons de ma vie” par Benjamin Tholozan. Ed. de la Vallouise, 1983.



l‑‑Les villages
‑ L'église de Vars (altitude 1‑630 mètres).
‑ L'église de St Marcellin, construite en 1730, avec ses lions (comme à Guillestre, Abriès et St Véran).
‑ Le centre œcuménique contemporain (1967).
‑ Musée: exposition permanente de peintures contemporaines (à côté de la mairie).
l‑‑Quelques promenades
‑ du Val d'Escreins: circuits nombreux à partir de la Basse Rua vers le col de la Coulette (1h30)
 ou vers le col d'Houerts (3h).
‑ au départ de Ste‑Catherine; col de Coulette (2362 mètres) (3h), école d'escalade sur le parcours.
‑ au départ des Claux: le bois des Escondus et le col de Crevoux (2503 mètres) (2h30).
‑ au départ de Ste‑Marie; vallon du Chatelret.
‑ Le refuge Napoléon, transformé en café
‑ Deux équipements (la très innovante télécabine de Chabrières et le télésiège de la Mayt faciliteront  
les promenades.

Un des deux “refuges Napoléon” subsistant en 
Queyras. Ils ont été construits au XIXème siècle 
grâce à un legs de Napoléon se souvenant 
du bon accueil des alpins pendant les “100 
jours”.

120‑km de remontées mécaniques et 6000 
hectares de domaine skiable font de Vars une 
très grande station.


